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Préface


 


Les poèmes de ce recueil sont écrits, sur plusieurs années, par Marceline Desbordes-Valmore, une poétesse française qui, selon Paul Verlaine a joué un rôle majeur dans l’écriture. « Nous proclamons à haute et intelligible voix que Marceline Desbordes-Valmore est tout bonnement... la seule femme de génie et de talent de ce siècle et de tous les siècles » écrit-il. 


Même si certains pourraient ne pas confirmer les déclarations de Verlaine, il est évident que cette femme fit un travail remarquable et apporta une grande contribution à la littérature, à la poésie surtout. Son talent et la spontanéité de ses vers sont admirés par les amoureux de la poésie. 


Les vers suivants (tirés de Romance de Théophile Gautier), résument bien ce recueil regroupant les poèmes de Marceline Desbordes-Valmore.


 


Mon bel ami s’en est allé ;
Il semble à mon cœur désolé
Qu’il ne reste que moi sur terre !
En partant, au baiser d’adieu,
Il m’a pris mon âme à ma bouche.
Qui le tient si longtemps, mon Dieu ?
Voilà le soleil qui se couche,
Et moi, toute seule en ma tour,
J’attends encore son retour.
 
Les pigeons sur le toit roucoulent,
Roucoulent amoureusement ;
Avec un son triste et charmant
Les eaux sous les grands saules coulent.
Je me sens tout près de pleurer ;
Mon cœur comme un lis plein s’épanche,
Et je n’ose plus espérer.
Voici briller la lune blanche,
Et moi, toute seule en ma tour,
J’attends encore son retour.
 
 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


L’attente


 


Olivier, je t’attends ! déjà l’heure est sonnée ;
Je viens de tressaillir comme au bruit de tes pas :
Le soleil qui s’éteint va clore la journée ;
Ici j’attends l’amour, et l’amour ne vient pas.
 
Le berger lentement regagne sa demeure ;
Tout est triste au vallon ; Olivier n’est pas là !
De notre rendez-vous lui-même a fixé l’heure.
Je n’avais rien promis, et pourtant me voilà.
 
Adieu, mon Olivier, je m’en vais au village ;
Pour toi je l’ai quitté ; j’y retourne sans toi.
Demain pour t’excuser tu viendras au bocage ;
J’y laisse mon bouquet, il parlera pour moi !


 


 







L’adieu du soir


 


Dieu! qu’il est tard! quelle surprise!


Le temps a fui comme un éclair;


Douze fois l’heure a frappé l’air.


Et près de toi je suis encore assise ;


Et, loin de pressentir le moment du sommeil.
Je croyais voir encore un rayon de soleil !
Se peut-il que déjà l’oiseau dorme au bocage?
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